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D’abord il y a ce qui relève de la 
simple courtoisie envers les 
clients-consommateurs qui 

consiste juste à faire un communiqué 
pour annoncer les coupures ou faire un 
programme de délestage communiqué 
à l’avance. Et si les désagréments vont 
au-delà de ce qui est annoncé, pré-

senter de simples et plates excuses 
aux maliennes et aux maliens dont 
la souffrance a été evoquée. Mais ne 
serait-ce pas alors demander à EDM 
de passer le plus clair de son temps à 
communiquer au lieu de gérer. Car de 
l’aveu de Madame la ministre, elle n’a 
même pas de seuil d’alerte.

Ensuite EDM devrait arrêter de 
prendre ses clients pour des canards 
sauvages sur lesquels elle peut tirer 
à volonté. Comment en effet com-
prendre et accepter que les coupures 
se fassent la moitié de la journée 
et de la nuit et que les factures ne 
connaissent aucune réduction. Par-

 provoquée ?
  Thérapie de choc ou mort  EDM

Dire que la société Energie du Mali-S.A. est dans un coma profond serait un doux euphémisme. Mais pour être charitable, nous ne 
dirons pas qu’il est déjà dans la tombe, mais qu’il est en mort cérébrale. Existe-t-il un électrochoc pour la réveiller ? Docteur Bin-
ta Camara, pardon Madame la ministre Bintou Camara s’y est essayée au cours d’une longue intervention sur le chaîne nationale 
l’ORTM. Courageuse, elle a été et chapeau bas pour elle. Mais dans le même temps, il faut reconnaitre que la thérapie proposée ne 
va pas à son terme et que des zones d’ombre persistent. 
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fois, elles ont même tendance à aug-
menter. Pour rester dans la courtoisie 
que nous demandons à EDM, nous di-
rons qu’il y a arnaque. Mais il y a meil-
leur qualificatif.

Dans un autre registre, EDM réa-
lise-t-elle qu’une journée de coupure 
signifie un lendemain sans repas pour 
le vulcanisateur, le soudeur, le tailleur 
du coin et la brave dame qui gère un 
atelier de machine à moudre le mil ?

Mais, il y a pire. Car c’est narguer le 
bon peuple que de lui parler de vols de 
carburants, de surfacturations et de 
groupes électrogènes « frelatés » ou 
non livrés sans annoncer que les crimi-

nels en cause sont à la disposition de 
la justice. D’ailleurs il sont connus de 
tous. Et en quoi un pauvre videoman 
serait plus coupable qu’eux d’atteinte 
au crédit de l’Etat. Qui les couvre ? 
Est-il difficile de connaitre le proprié-
taire d’un camion qui a détourné une 
quantité importante de gas-oil ? Il y a 
là un cas d’école pour les autorités de 
la Transition de prouver que le temps 
de l’impunité est révolu au Mali. 

Ou étaient les prédécesseurs de la 
ministre Camara pendant que cette 
gabegie à ciel ouvert se faisait ? Peut-
il ne pas y avoir de responsabilité poli-
tique dans un si vaste et si ancien dé-

tournement de deniers publics ?

Mais pour la survie de EDM, il faut 
sans doute aller au-delà des dénon-
ciations de Madame la ministre et 
s’interroger sur la vétusté du ma-
tériel voire son obsolescence, les 
branchements frauduleux dont la 
ministre ne pouvait prendre le risque 
de parler en ce moment précis.  

La ministre a annoncé l’existence 
d’un Comité de suivi présidé par le 
président de la Transition Assimi Goi-
ta, lui-même. La main du président 
va-t-elle ? Ou nettoiera-t-elle les 
écuries d’Augias ?

En encadré la transcription d’un extrait de l’interview de la ministre de l’Energie et de l’Eau à l’ORTM le 25 octobre 2023.
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Mme le Ministre : Alors pour les gasoils, 
alors là, il y a à boire et à manger. 
Parce que les gasoils qui viennent, 
normalement c’est exonéré déjà par 
les autorités, pour que EDM puisse 
profiter du gasoil, moins cher que le 
prix à la pompe. Mais malheureuse-
ment, on constate que souvent ces 
ruptures sont provoquées par les 
agents de EDM eux-mêmes. Com-
ment c’est provoqué ? Nous avons 
mis en place un système de gestion 
et de contrôle. Ce contrôle porte sur 
les fournitures de citernes qui ar-
rivent au niveau de EDM. Parce que 
quand les citernes arrivent au niveau 
de EDM, tout est centralisé au niveau 
de la centrale de Balengué, Balengué 
qui est à côté, tout près, C’est à partir 
de Balengué qu’il y a un dispatching 
vers les autres centrales, surtout au 
niveau de Bamako et souvent dans 
les régions. Maintenant on a consta-
té quoi ? C’est-à-dire que quand ces 
citernes arrivent, c’est enregistré 
au niveau de Balengué. Et souvent 

quand on fait le dispatching, par 
exemple pour aller, on met deux ci-
ternes sur Dar-es-Salam, en cours de 
route il y a une citerne qui disparaît ou 
bien les deux citernes disparaissent. 
Donc ce sont ces manquants qu’on 
a constatés comme cela et ces man-
quants, nous on les qualifie de vols. 
Et ces manquants, sur quatre jours 
seulement, nous avons constaté qu’il 
y a 59 citernes, c’est le chiffre exact, 
qui ont disparu entre Balengué et les 
différentes centrales du Bamako. 

ORTM : Que devient ce carbu-
rant Mme le ministre ?
Ce carburant souvent est revendu 
dans certaines stations de la place et 
également aux industries à des prix 
moins chers, etc. Et ce carburant aus-
si, bien sûr, s’il y a les chauffeurs, il y 
a aussi les agents des EDM qui sont 
complices dans ce vol de carburant. 
On a pu quand même détecter, et on 

pense que le problème sera réso-
lu, au moins une partie à ce niveau 
déjà. 

ORTM : Certains n’hésitent 
pas déjà à parler d’un réseau 
mafieux composé de fonction-
naires et de commerçants. 
Est-ce que vous voyez la chose 
comme ça ? 
Oui, bien sûr. C’est-à-dire que le 
problème qui se pose c’est quoi ? 
C’est-à-dire qu’il y a également vol 
de carburant. Il y a également vol, 
c’est-à-dire qu’on peut même qua-
lifier cela de vol au niveau même 
de la facturation de EDM. Le vol au 
niveau de la facturation c’est quoi 
? Quand un fournisseur livre, di-
sons, une citerne de 45 000 litres, 
il y a un récépissé de réception qui 
est signé par les agents de EDM et 
par le chauffeur. Maintenant, au ni-
veau même de EDM, au lieu de faire 
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une seule facture par rapport à ces 
récépissés, souvent on a retrouvé 
deux à trois factures liées à un seul 
récépissé. Et toutes ces factures sont 
payées au fournisseur. Donc tout ça 
c’est quand même des vols parce que 
le fait de payer cela, que ce soit par 
des traites, que ce soit par des vire-
ments dans les comptes de ces four-
nisseurs, c’est un manque à gagner 
au niveau des EDM. Même si toutes 
les traites ne sont pas encore payées, 
mais ça fait quand même un manque 
à gagner au niveau de EDM. Donc au 
niveau de EDM, il y a des vols sur les 
carburants, il y a des vols sur les fac-
turations. Et également, on n’a pas 
encore fini, mais on a constaté par 
exemple sur les facturations, sur un 
seul fournisseur, sur deux mois seule-
ment de contrôle, nous avons consta-
té qu’il y a 1 milliards 600 millions de 
facturations complémentaires, sup-
plémentaires à ce niveau. Et sur un 
deuxième fournisseur, uniquement 
sur l’année 2022, nous avons consta-
té 52 factures supplémentaires pour 
un montant de 18 milliards sur fac-
ture. Et là c’est uniquement sur deux 
fournisseurs. Et ce qu’il ne faut pas 
oublier, c’est qu’EDM a 800 fournis-
seurs. 800 fournisseurs au niveau de 
EDM, auxquels aujourd’hui EDM doit 
plus de 600 milliards. 

ORTM : Vous n’avez pas fini les 
enquêtes, les investigations à 
votre niveau ? 

Mme le Ministre : Non, les contrôles ne 
sont pas encore finis. Les comptes... 
On n’a fait que pour deux fournis-
seurs. Et ces deux fournisseurs, ce 
sont des fournisseurs de carburant. 
Parce que le plus gros des fournis-
seurs à qui EDM doit, c’est surtout 
les fournisseurs de carburant et les 
fournisseurs d’électricité. C’est-à-
dire comme Albatros, Compagnie 
Ivoirienne, etc., qui fournissent de 
l’électricité, ou bien c’est la SOGEM 
qui fournit de l’électricité à EDM. 
Mais au niveau de ces fournisseurs 
de carburant, qui sont pour la plu-
part des maliens, ce ne sont pas des 
étrangers, ce sont des maliens qui 

sont là. Normalement, même ces 
fournisseurs, quand on vous paye un 
montant, et que ce montant, norma-
lement vous devez avoir votre comp-
tabilité à votre niveau, ce montant 
ne correspond pas. Vous voyez que 
ce montant est supérieur, normale-
ment vous devez dire non. Ce mon-
tant, soit ça vient en avance, mais il 
ne faut pas considérer, il ne faut pas 
qu’eux aussi prennent ça comme 
paiement. 

ORTM : Alors, il s’est dit que 
vous avez effectué une visite, 
inopinée ce week-end au ni-
veau de vos centrales. Donc 
cette visite corrobore tout ce 
que vous venez de dire ?

Mme le Ministre : Oui, parce que cette 
visite, pourquoi on l’a faite ? Parce 
qu’on s’est rendu compte qu’un four-
nisseur avait livré 17 citernes et on 
n’a pas vu trace de ces 17 citernes sur 
les documents. C’est pourquoi le di-
manche, on s’est déplacé sur la cen-
trale de Balengué, la centrale cen-
tralisatrice de toutes les citernes qui 
arrivent pour EDM. Et effectivement, 
ça a été un peu compliqué. Parce que 
le chef de la centrale qui enregistrait 
ces citernes avait du mal à nous don-
ner les documents. Parce que quand 
on lui a demandé, il faudrait nous ti-
rer, nous faire une impression, il dit 
que son imprimante ne marche pas, 
son ordinateur ne peut pas porter 
une clé USB, et il ne peut pas faire de 
transfert sur un autre compte ou un 
email. Donc, nous avons transporté 
cet ordinateur dans nos bureaux au 
niveau du ministère, avec lui-même, 
pour que ce soit fait. Et notre infor-
maticien a pu débloquer toutes ces 
informations que nous avons eus. 

ORTM : Alors, de mauvaises 
pratiques que vous consta-
tez, qu’est-ce que vous entre-
prenez comme mesure pour 
mettre fin à ce genre de pra-
tiques ? 

Mme le Ministre : Les premières me-
sures, ça doit d’abord être les sanc-
tions. Parce que si quelqu’un faute à 
ce niveau, il faut quand même qu’il 
y ait une sanction derrière. Cette 
sanction, elle sera faite. Ça c’est 
sûr. Mais maintenant, il faut égale-
ment identifier tous les coupables 
qui sont dans cette chaîne-là. Que 
ceux qui sont actuellement pré-
sents à EDM, même ceux qui sont 
partis récemment. S’ils sont fautifs, 
il faut qu’ils soient interpellés pour 
répondre de leurs actes. 

ORTM : Et pour la bonne 
marche des choses de la four-
niture en électricité pour le 
pays ? 
Mme le Ministre : La bonne marche, 
c’est que nous sommes en train de 
mettre en place des contrats de ma-
nagement du carburant. On a com-
mencé par le fioul. Pourquoi le fioul 
? Parce que le fioul doit être utilisé 
dans les deux plus grosses cen-
trales, de Sirakoro et de Balengué. 

ORTM : Le fioul que EDM ac-
tuellement n’utilise pas ?
Mme le Ministre : Oui. Donc on va 
revenir à ce fioul là et on fera un 
contrat de management de ces li-
vraisons avec le fournisseur. Le 
contrat de full management c’est 
quoi ? C’est-à-dire que l’EDM aura 
un contrôle, EDM saura, au temps T, 
quelle est la quantité de carburant 
qui lui a été livrée. Donc même si ça 
reste dans le camion, le problème 
c’est que c’est la quantité livrée que 
l’EDM va enregistrer, c’est ça qui 
sera payé. Donc déjà il y a moins de 
pertes à ce niveau. 

Deuxièmement, ça va permettre 
aussi de faire le stockage parce 
que s’il y a une quantité énorme, il 
y a des cuves qui existent déjà au 
niveau de ces centrales où on peut 
faire le stockage. Donc ça permet 
aussi de diminuer quand même les 
coupures intempestives pour dire 
qu’il n’y a pas de carburant. C’est 



MALIKILÉ - N°1451 du 27/10/2023Quotidien d’information et de communication8

UNE

pourquoi on on coupe, on fait le dé-
lestage. S’il y a quand même un stock 
qui est là parce que le problème c’est 
qu’il n’y a même pas du seuil d’alerte 
actuellement au niveau de EDM. 

ORTM : Ah donc vous espérez 
que si vous mettez fin à ces 
pratiques, la desserte en élec-
tricité du pays va s’améliorer ?

Mme le Ministre : Ça va beaucoup 
s’améliorer, ça va beaucoup s’amé-
liorer parce qu’il n’y a pas unique-
ment que ces problèmes-là. Il y a 
également des problèmes financiers 
au niveau des EDM, parce que si on 
voit les recettes des EDM par rapport 
à ce qui au nombre de clients qui 
existent, on voit qu’il y a beaucoup 
de pertes au niveau de ses recettes. 
Donc il faut quand même arriver à 
mobiliser entièrement ces recettes 
là au niveau de EDM, au niveau de 
ces agences là parce que tout le 
monde a constaté, nous tous, nous 
sommes passés dans des agences 
pour faire des paiements et souvent, 
c’est la panne subite des machines, 
on ne peut pas enregistrer parce que 
en enregistrant ça laisse une trace. 
Donc si vous êtes pressés on vous 
donne un bout du papier pour dire 
que c’est votre reçu. Bon réellement 
est ce que le bout du papier, l’argent 
correspondant à ce bout de papier 
revient réellement dans la caisse ? 

 ORTM : À la lumière de tout ce 
que vous venez de dire, à la lu-
mière de tout ce que vous avez 
constaté, est ce qu’il y a espoir 
de redressement de la situa-
tion ? 

Mme le Ministre : Bien sûr qu’il y a es-
poir, c’est à dire que l’espoir ce n’est 
pas uniquement dire qu’il y aura plus 
de délestage, il n’y aura pas ça. Mais 
l’espoir c’est quoi ? C’est de d’abord 
de nettoyer EDM de ces agents vé-
reux et maintenant faire le redres-
sement en même temps.   Parce que 
tant qu’il y a ces agents qui sont là, 
qui sont entrain de gâcher, le redres-
sement va être difficile. Donc il faut 
quand même les détecter et les en-
lever d’abord de EDM. Maintenant 
avec la nouvelle direction qui a été 
mise en place ce mois-ci, c’est à dire 
le mois d’octobre là, on est en train 
de mettre en place beaucoup de de 
plans de redressement pour essayer 
maintenant de voir comment aller. 
Mais c’est quelque chose qui ne peut 
pas se faire du jour au lendemain. 
Aussi il faut quand même un peu de 
temps pour faire ça parce que le pro-
blème de EDM aussi c’est quoi ? C’est 
que, on a l’impression qu’au niveau 
d’EDM ce n’est pas leur problème. 
Vous savez que la population est 
en train de souffrir, mais quand on 
rentre dans EDM, on voit les agents, 
on a l’impression qu’eux, tout va. 
Bien, tout va bien, ils sont dans le 
meilleur du monde parce qu’ils ont 
beaucoup d’avantages. Il ne faut pas 

que les syndicats pensent que je 
suis contre les avantages qu’on ac-
corde à EDM, mais j’ai dit que l’ap-
port des avantages aussi doit aussi 
avoir un retour qui est de la bonne 
gestion. 

ORTM : Alors qu’est-ce que 
vous avez quand même en-
vie de dire aux maliennes et 
aux Maliens aujourd’hui ? Qui 
souffrent beaucoup de cette 
situation ?

Moi je dis que nous, nous souffrons 
tous. Moi que vous voyez-vous pen-
sez que j’ai quelque chose ? On me 
fait la coupure d’électricité comme 
tout le monde. La coupure d’élec-
tricité, moi-même j’ai passé 2 nuits, 
je n’ai pas d’électricité. Mais j’ai dit 
c’est quelque chose qui est là et il 
faut être patient. Aujourd’hui on 
est venu leur dire que les maux qui 
entraînent ces délestages on les 
a identifiés, on est en train de les 
traiter. Et ce traitement, l’identifi-
cation de ces maux ne se fait pas en 
quelques jours. L’identification de 
ces maux, ça peut prendre un mois, 
2 mois, 3 mois, ça dépend. Des maux 
qu’il faut trouver à tel endroit, et 
cetera, mais déjà, si on arrive à ré-
soudre ce problème du carburant, 
il y aura beaucoup moins de déles-
tage. Ça veut dire qu’il faut patien-
ter un peu.

Moctar Sow
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LU SUR LA TOILE

#JUMAA_MUBARAK 
Le Prophète (صلى الله عليه وسلم) a dit : « Celui qui lit u n e 
lettre du livre d’Allah a pour cela une bonne action et la 
bonne action compte 10 fois. Je ne dis pas que Alif Lam 
Mim est une lettre mais Alif est une lettre, Lam est une 
lettre et Mim est une lettre. » [Authentique, Tirmidhi 
(2910)]
Que le bon Dieu protège le Niger et son peuple 
#Amine

Nécrologie   
Wara ka vieux Diakité l’héritier de War-
abatiatio vient de nous quitter suite à une longue ma-
ladie.
L’enterrement fera l’objet d’une autre publication sur 
actuel Média 
Actuel Média présente ses tristes
Condoléances à sa famille et à ses proches!

Dr Malika Issoufou

DOURA MEN Officiel

On vous a informé que cela se passerait 
demain, mais la date exacte n’a pas été 
précisée. Veuillez en tenir compte.
#Bèki_Takè

Papou Ka Papou
Bilay, on ne sait même plus si DEMAIN, 
veut dire le jour d’après, ou si c’est un autre 
nouveau jour de la semaine qui vient juste 
d’être inventé

Malick Konate 

Papou Ka Papou
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Célébrons ensemble le 63e anniversaire de 
l’établissement des relations diplo- ma-

tiques Chine-Mali.  

Vive l’amitié et la coopération sino-maliennes! Sinuwa 
ni Mali ka teriya ni jصلى الله عليه وسلمkafصلى الله عليه وسلم ka mصلى الله عليه وسلمn!

CHERS AMIS,

Nous sommes ravis de vous annoncer que nous sommes 
bien arrivés à Zurich. Un grand merci à Susi Gubler pour 

son accueil chaleureux à l’aéroport. Nous sommes im-
patients de découvrir la ville et de rencontrer de poten-
tiels parte pour le développement.

Rappelons nous toujours que #DIRIGERCESTSERVIR

Ambassade de Chine au Mali

Yeah Samake 
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Akli Iknane Ag Souleymane,Chef de tri- b u 
Immididaghane/Tessit,officier Supérieur 
et membre du Bureau Exécutif du MNLA,membre du 
CNT. Téléphone : 65055251

A Monsieur le Président du Conseil National de Transi-
tion du Mali (CNT).

Objet : démission du CNT

Monsieur le Président,

Il m’a été donné de constater via les réseaux sociaux la 
circulation d’un document officiel du CNT qui me sus-
pendait pour des motifs fallacieux mais pas surprenant 
dans la mesure où toutes les actions du Mali kura sont 
fondées sur du populisme.

A cet effet :

- vu le contexte délétère provoqué par la remise en 
cause de tous les acquis en matière de paix et de stabi-
lité par la junte au pouvoir à Bamako;

-vu l’irruption des mercenaires wagner commis par 
l’Etat pour tuer et pousser à l’exil les populations Arabo 
Touareg et Peulhs de l’Azawad;

-vu la campagne d’amalgame et de denigrement en-

tretenue par le pouvoir en place et portée par ses relais 
contre les composantes Arabo Touareg et Peulhs ;

- vu la décision assumée de la junte de Bamako de dé-
clarer ouvertement la guerre au peuple de l’Azawad 
avec une intention délibérée de provoquer un génocide 
ethnique, à l’image du Rwanda ;

- vu le silence de la communauté internationale et des 
organisations de droits de l’homme ;

-vu les déplacements massif de nos populations fuyant 
les exécutions des forces armées Maliennes et de leurs 
supplétifs Russes...

Je viens par la présente lettre,par devoir moral et his-
torique devant le triste sort que subit notre peuple en 
ces moments difficiles de la part de l’Etat Malien,vous 
notifier officiellement ma démission irréversible, avec 
effets immédiats du CNT avec toutes les conséquences 
juridiques qui en découlent.

Veuillez agréer,Monsieur le Président, l’expression de 
ma très haute considération. 

Fait à kidal,le 25 Octobre 2023

Akli Iknane Ag Souleymane.

Fahad Ag Almahmoud
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LU SUR LA TOILE

@HousseyneAg

#Sahel #Mali Après avoir été suspendus de leurs fonc-
tions le 23 octobre et gelé leurs indemnités au sein du 

Conseil national de transition (assemblé nationale), 
deux des personnes suspendues ont présenté leur dé-
mission du #CNT: il s’agit de Mr. Mohamed Ag Intalla, 
le chef traditionnel de l’Adaghagh, et de Mr Boubacar 
Sidigh Ould Taleb. Dans sa lettre de démission adressée 
au président du CNT, Boubacar a considéré la décision 
de sa suspension comme arbitraire et illégale.

Housseyne Ag Issa

Révoltée...

ceux qui défendent les régimes des pays de l’Afrique de 
l’ouest imaginent-ils les souffrances des populations 
pauvres qui y vivent? Assurément NON.

Les pauvres sont livrés à eux même ,des souffrances 
atroces et insupportables. J’en sais quelque chose. 
chaque jour avec mes mains je ferme les yeux d’enfants 
de pauvres, morts de malnutrition et de .causes di-
verses ayant en commun la pauvreté. les hôpitaux sont 
devenus des mouroirs. On meurt par manque d’argent 
mais aussi et surtout par manque de qualité de soins.

Il n’y a rien de plus dévastateur que d’annoncer le décès 
d’un enfant à des parents qui ne s’y attendaient pas. 
Nous savons qu’il y a mieux à faire mais l’hôpital est 
devenu le parent pauvre du système. On y entre pour 
guérir mais ce n’est hélas pas toujours le cas. 

Nous, médecins, sommes au premier plan. On encaisse 

l’impuissance de sauver des vies par manque de moyens 
mais aussi le regard perdu et désespéré des parents à 
qui on annonce le décès d’un proche. Sans compter les 
critiques plus ou moins justifiées sur nos compétences 
techniques. Ne nous leurrons pas, la santé est une af-
faire collective. Si les hôpitaux et leurs ressources hu-
maines ne sont pas mis dans les meilleures conditions 
matérielles et psychologiques, n’espérez pas des mi-
racles.

Plusieurs d’agents de santé vivent le traumatisme de 
ce qu’ils voient au quotidien. Les souffrances véritable 
reflet de mauvaise gouvernance. Ce que l’on voit nous 
ôte toute envie de continuer dans les mêmes condi-
tions. Nous écoutons au quotidien les histoires difficile 
à imaginer et qui n’ont rien à avoir avec l’hôpital. Un 
père qui vient de perdre un enfant dans lequel il a dé-
cidé d’investir au détriment du reste de la fratrie. C’est 
cet enfant qui est choisi pour aller à l’école.privée car 
l’école publique n’assure aucun espoir (en grève toute 
l’année). Cet enfant qui meurt est une épargne, un in-
vestissement de toute une famille qui s’en va.

Dr Walet Ousmane Fadimata

Mouneira Walet
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BREVES

Climat
Les cycles de l’eau menacés par le change-
ment climatique et les activités humaines

ONU :
 La délégation algérienne et d’autres dé-
légations, quittent la salle lors de l’inter-
vention israélienne

Selon l’agence des Nations-Unies pour l’environne-
ment, le changement climatique a des effets dispa-
rates sur les cycles de l’eau dans le monde, avec des 

inondations dans certaines régions et des sécheresses 
dans d’autres. Dans un communiqué, elle a invité à une 
meilleure surveillance du cycle de l’eau de plus en plus 
irrégulier. « Le cycle hydrologique s’emballe sous l’effet 
du changement climatique et des activités humaines 
menaçant ainsi la sécurité de l’eau pour des millions de 
personnes ». C’est ce qu’indique un nouveau rapport de 
l’Organisation météorologique mondiale. L’étude, qui 
contient une évaluation détaillée des ressources en eau 
de la planète, note que les épisodes de sécheresse et de 
précipitations extrêmes se soldent par un lourd bilan hu-
main et économique.

La journée mondiale de lutte contre le cancer du sein, 
célébrée le 19 octobre, se situe en plein Octobre Rose, 
consacré justement à ce fléau. Un mois pour souligner 
l’importance du dépistage du cancer du sein. C’est le 
cancer le plus répandu dans le monde chez les femmes. 
Elle touche très peu d’hommes. Ainsi, au Mali, de 2020 
à 2023, l’hôpital du Point G a enregistré environ 263 919 
femmes dépistées dont 1456 cas du cancer décelés et 150 
cas de décès. C’est ce qu’a révélé Abdramane Alou Koné, 
médecin-chef du service d’oncologie médicale du CHU 

Alors que le représentant d’Israël à l’ONU commen-
çait à s’exprimer lors d’une session du Conseil de 
sécurité sur la crise palestinienne, la délégation al-

gérienne a organisé un débrayage. D’autres délégations 
ont également quitté les lieux pour protester contre les 
bombardements continus de Tel Aviv sur Gaza.

Selon un rapport du Middle East Monitor (MEMO), le mi-
nistre algérien des Affaires étrangères, Ahmed Attaf, a 
quitté la salle, suivi d’autres représentants d’Alger. Des 
délégations d’un certain nombre d’autres pays ont em-
boîté le pas.

L’Algérie avait, lors de l’intervention de son chef de la di-
plomatie, appelé à l’arrêt immédiat des bombardements 
israéliens sur Gaza qui ont fait plus de 6 000 morts de-
puis le 7 octobre, ajoutant que la situation actuelle est le 

du Point G, interrogé par un confrère du journal Le Sur-
saut. Le professionnel de la santé conseille aux filles de 
se faire dépister dès l’âge de la puberté.

Rassemblées par la Rédaction
Source : Le Wagadu
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BREVES

Niger
L’Iran prêt à coopérer avec le régime 
militaire

Le président iranien Ebrahim Raïssi a exprimé la vo-
lonté de son pays de coopérer avec le régime mili-
taire arrivé au pouvoir au Niger par un coup d’État 

fin juillet, en recevant mercredi 25 octobre son chef de la 
diplomatie à Téhéran.

résultat de la « marginalisation quasi totale » de la cause 
palestinienne et de la « un dénigrement de son impor-
tance » sur l’agenda international.

Selon Ahmed Attaf, « Il s’agit également d’une complai-
sance injustifiable à l’égard de l’occupation sioniste qui 
bénéficie d’une immunité absolue, illimitée, incondition-
nelle et injustifiée ». Les délégations de plusieurs autres 
pays ont suivi l’Algérie en quittant la salle, rapporte le 
MEMO. 

Source : Actu Cameroun

Au cours d’un entretien avec Bakary Yaou Sangaré, nom-
mé par les généraux nigériens, le président Raïssi a décrit 
«la résistance du peuple nigérien contre les politiques 
hégémoniques européennes» comme «le témoignage du 
refus de l’Afrique du colonialisme», selon le site de la pré-
sidence iranienne.

Sanctions économiques
Le régime militaire est arrivé au pouvoir à Niamey le 26 
juillet en renversant le président Mohamed Bazoum, 
avant d’ordonner le départ des troupes de la France, 
ancienne puissance coloniale, stationnées dans le pays. 
M. Raïssi a déclaré à M. Sangaré que l’Iran était «prêt à 
coopérer avec le Niger», notamment «dans les domaines 
économiques», selon la présidence. Le Niger subit de 
lourdes sanctions économiques imposées par la Com-
munauté économique des États d’Afrique de l’Ouest (Cé-
déao), tandis que de nombreux pays occidentaux lui ont 
coupé leur aide au développement.

Le 4 septembre, le président iranien Ebrahim Raïssi avait 
«fait l’éloge de la résistance des pays africains face au co-
lonialisme et au terrorisme» en recevant Olivia Rouam-
ba, la cheffe de la diplomatie du gouvernement de transi-
tion du Burkina Faso, pays voisin du Niger. Issu d’un coup 
d’État en 2022, le gouvernement de transition burkinabé 
a affiché son souhait de diversifier ses partenaires, se 
rapprochant notamment de la Russie, au même titre que 
le Mali voisin. Parallèlement, l’Iran entend renforcer son 
influence en Afrique, où le président Raïssi a effectué une 
visite en juillet au Kenya, en Ouganda et au Zimbabwe.

Source : Le Figaro

Téhéran entend renforcer son influence en Afrique, où le pré-
sident Raïssi a effectué une visite en juillet au Kenya, en Ou-
ganda et au Zimbabwe.
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BREVES

Burkina :
 Plusieurs dizaines de terroristes tués aux 
encablures de Djibo

Depuis plusieurs jours, des bandes de criminels 
tentent des incursions dans la ville de Djibo, trou-
blant la quiétude de ses habitants.

Les services de renseignement ont pu localiser une base 
située à 7 kilomètres de la ville d’où les terroristes se ras-
semblaient avant de lancer leurs harcèlements.

Ce mercredi 25 octobre 2023 dans la matinée, des vec-
teurs aériens ont mené des frappes précises sur la base 
avant que les soldats du 14e Régiment interarmes ne 
lancent leur assaut.

Les premiers bilans font état de plusieurs dizaines de ter-
roriste tués, d’une importante quantité de munition, de 
motos et de moyens de transmission saisis.

Notons aussi, qu’une bonne partie du matériel a été 
consumée dans des flammes.

Les opérations de sécurisation se poursuivent, a appris 
l’AIB. 

Source : AIB

Ouagadougou, 25 oct. 2023(AIB)-Les Forces armées burkina-
bè ont neutralisé mercredi, plusieurs dizaines de terroristes 
qui harcelaient sans relâche la ville de Djibo, a appris l’AIB au-
près de sources sécuritaires. 
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Office central de Lutte contre l’Enrichissement illicite (OCLEI)

Lutte contre la corruption : Quels sont les rôles et 
attributions de l’OCLEI ?

L’ordonnance n° 2015 – 032 P-RM du 23 septembre 2015, portant création de l’office centrale de lutte 
contre l’enrichissement illicite en ses articles 4, 6 et 7, définit les missions et attributions de l’OCLEI.

Article 4 : L’Office central de Lutte contre l’Enrichisse-
ment illicite a pour mission de mettre en oeuvre l’en-
semble des mesures de prévention, de contrôle et de 
lutte envisagées au plan national, sous régional, régio-
nal et international contre l’enrichissement illicite.

A ce titre, il est chargé :

- d’assurer, dans le respect des compétences propres à 
chacune des structures concernées, une coopération ef-
ficace et la concertation des autorités nationales, direc-
tement ou indirectement concernées par la lutte contre 
l’enrichissement illicite ;
- de prendre communication des déclarations de biens 
aux fins d’exploitation ;
- de recevoir également toutes autres informations 
utiles nécessaires à l’accomplissement de sa mission, 
notamment celles communiquées par les organes de 
contrôle et d’inspection ainsi que les officiers de police 
judiciaire ;
- de demander aux assujettis ainsi qu’à toute autre 
per- sonne physique ou morale, la communication des 
in- formations détenues par eux et susceptibles d’enri-
chir les éléments justifiant la saisine des autorités judi- 
ciaires compétentes ;
- d’effectuer ou de faire effectuer des études pério- 
diques sur l’évolution des techniques utilisées aux fins 
d’enrichissement illicite ;
- de centraliser les informations nécessaires à la dé- tec-
tion et à la prévention des faits d’enrichissement illicite ;
- d’animer et de coordonner, en tant que de besoin, aux 

niveaux national et international, les moyens d’inves- ti-
gations dont disposent les administrations ou ser-
vices pour la recherche des infractions induisant des 
obligations de déclaration ;
- d’émettre un avis sur la mise en oeuvre de la politique 
de l’Etat en matière de lutte contre l’enrichissement illi-
cite et de proposer toutes réformes nécessaires au ren-
forcement de l’efficacité de la lutte contre l’enri- chisse-
ment illicite ;
- de susciter et de promouvoir au sein des institutions et 
des organismes publics et parapublics des méca- nismes 
destinés à prévenir, détecter et faire réprimer l’enrichis-
sement illicite ;
- d’évaluer périodiquement l’impact des stratégies et les 
performances atteintes ;
- de recommander toutes réformes, législative, régle- 
mentaire ou administrative, tendant à promouvoir la
bonne gouvernance, y compris dans les transactions 
commerciales internationales ;
- de recevoir les réclamations, dénonciations et plaintes 
des personnes physiques ou morales se rapportant à des 
faits d’enrichissements illicites;

Article 6 : Il entretient des relations de coopération avec 
les organismes nationaux et internationaux similaires 
intervenant dans le domaine de la lutte contre l’enri-
chissement illicite.

Article 7 : L’Office central de Lutte contre l’Enrichisse-
ment illicite adresse un rapport annuel d’évaluation des 
activités liées à la prévention et à la répression de l’enri-
chissement illicite au Président de la République.
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UEMOA : 
Zoom sur les plus grandes institutions de 
microfinance

ACTUALITE

Sur la base des informations of-
ficielles disponibles, le nombre 
de bénéficiaires des presta-

tions de ces SFD, est ressorti à 15,03 
millions en décembre 2022 contre 
12,59 millions en décembre 2021, 
soit une progression de +19,4 %. De 
même, le total bilan qui donne une 
vue d’ensemble de la taille et de la 

santé financière du secteur, a égale-
ment augmenté, passant de 2 814,3 
milliards FCFA en décembre 2021 à 
3 220,3 milliards FCFA en décembre 
2022, soit une hausse de 14,4% avec 
un effectif total de 22 702 agents 
(+10,8 %).

Le Produit Net Financier (PNF) des 

SFD, qui est l’équivalent du chiffre 
d’affaires du secteur, a, pour sa part, 
augmenté de 16,2 % à 318,7 milliards 
FCFA sur la période sous la revue, à 
la faveur des opérations avec les 
membres, bénéficiaires ou clients, 
induisant 94,4 % du total PNF. Par 
ailleurs, la marge bénéficiaire et la 
rentabilité des fonds propres ont 

Au cours de l’année 2022, le secteur de la microfinance de l’UEMOA a poursuivi sa dynamique de croissance en termes d’intermé-
diation et d’accès des populations aux services financiers. Le nombre de SFD (Systèmes financiers décentralisés) de grande taille 
atteignant un seuil de 2 milliards FCFA d’encours de dépôts ou de crédits au terme de deux exercices consécutifs, a ainsi augmenté 
de 23 unités pour s’établir à 236 institutions de microfinance en fin décembre 2022.
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Mali : 
Huawei et Envol Technology dévoilent le futur 
des énergies solaires et hybride

ACTUALITE

Ce jeudi 24 octobre, l’hôtel Ra-
disson Collection de Bamako a 
ouvert, le temps d’une journée, 

ses portes pour accueillir le Digital 
Power Day - un évènement conjoin-
tement organisé par Huawei Tech-
nologies Mali SARL et Envol Techno-
logy. Avec comme point d’orgue la 
présentation des solutions d’éner-
gies solaires et hybrides Power-M et 
Power-S, ce rendez-vous a tracé les 
perspectives d’une transition éner-
gétique prometteuse pour le Mali, 
tant pour le secteur public que le 
secteur privé.

Cet événement a mis l’accent sur 
l’éventail des solutions Digital 
Power de Huawei. Conçues pour 
s’adapter aux besoins résidentiels 
et commerciaux, elles offrent aux 
particuliers et aux entreprises l’ex-
périence d’une consommation éner-

gétique propre, à un coût optimal, 
mais aussi une sécurité renforcée 
ainsi qu’un fonctionnement et une 
maintenance intelligents, tout en 
restant performant dans des ré-
gions au réseau faible.

Dans un contexte où seulement 
48,4% des habitants de l’Afrique 
subsaharienne ont accès à l’électri-
cité, contre une moyenne mondiale 
de 90,5%, l’importance des énergies 
renouvelables n’a jamais été aussi 
cruciale. Cela permettra à la région 
d’atteindre ses objectifs de déve-
loppement et de garantir un accès 
pour tous à l’électricité. L’Afrique 
possède un potentiel d’énergie so-
laire sans équivalent mondial. On 
estime que d’ici 2030, les énergies 
renouvelables représenteront 22 % 
de sa consommation énergétique 
totale. Malgré une carence touchant 

atteint respectivement 6,3 % pour 
une norme minimale de 20 % et 5 % 
pour une norme minimale de 15 %.

Les SFD du Sénégal et de la Côte 
d’Ivoire occupent respectivement 
les 1re et 2e places, en termes de 
total bilan, avec des actifs totaux 
s’élevant à 877,6 milliards FCFA (27,3 
% du total bilan) et 740,3 milliards 
FCFA (23 %) à fin décembre 2022. 
Viennent ensuite le Burkina Faso 
pour un actif de 601,6 milliards FCFA 
(18,7 %), le Bénin à 388,1 milliards 
FCFA (12,1 %), le Togo à 335,3 mil-
liards FCFA (10,4 %), le Mali à 262,7 
milliards FCFA (8,2 %) et le Niger 14,7 
milliards FCFA (0,5 %).

S’agissant du classement des éta-
blissements de microfinance de la 
région en fonction de la taille de leur 
bilan, l’Union du crédit Mutuel du 

Sénégal conserve la tête avec un to-
tal de bilans de 158 milliards FCFA. Le 
groupe BAOBAB de la Côte d’Ivoire 
avec des actifs de 136 milliards FCFA 
arrive à la 2e place au détriment des 
Faitières des Crédits Populaire du 
Burkina qui chute à la 3e place avec 
133 milliards FCFA d’actifs.

Le BAOBAB SA du Sénégal stagne, 
quant à lui, à la 4e place avec un ac-
tif de 128 milliards FCFA, pendant ce 
temps ADVANS Côte d’Ivoire gagne 3 
places au classement pour s’établir 
au 5e rang avec 94 milliards FCFA 
d’actifs en 2022.

COFINA Côte d’Ivoire perd une place 
et se retrouve 6ème sur les 10 plus 
importantes institutions de micro-
finance dans l’UMOA avec un total 
bilan de l’ordre 87 milliards FCFA. 
La Caisse Locale de Crédit Agricole 

43% des Maliens, selon la Direction 
Nationale de l’Energie du Mali, la 
transition énergétique se profile à 
l’horizon.

Lors de son discours inaugural, M. 
Enzo, Directeur Général de Huawei 
Mali, a mis en avant la mission tech-
nologique de Huawei au service 
d’une industrie énergétique durable. 
Il a souligné l’engagement profond à 
renforcer la coopération avec les ac-
teurs privés et publics pour soutenir 
la transition énergétique du pays et 
contribuer à réduire les émissions 
carbone : «nous sommes conscients 
que le Mali se trouve dans une posi-
tion idéale pour tirer parti des éner-
gies renouvelables, notamment le 
solaire. Toutefois, il est également 
clair que les technologies numé-
riques sont indispensables pour ex-
ploiter pleinement ce potentiel.»

Mutuel du Bénin hérite pour sa part 
du 7e rang (68 milliards FCFA) alors 
qu’elle occupait la 12e place l’année 
précédente.

COFINA Sénégal réalise une légère 
percée en engrangeant 2 places pour 
accéder au 8e rang (64 milliards FCFA) 
et suivi de très près par de la seule 
microfinance malienne figurant dans 
ce Top 10, l’UNION KAFO JIGINEW 
grâce à un actif de 64 milliards FCFA. 
La microfinance ivoirienne l’UNION 
NATIONALE DES COOPERATIVES 
(COOPEC) ferme ce classement en se 
positionnant au 10e rang (57 milliards 
FCFA), progressant ainsi de 4 places 
par rapport à l’année précédente.

Avec A Ouattara/Malijet.com
Source : Malijet
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Huawei, en tant qu’entreprise res-
ponsable et principal fournisseur 
mondial des infrastructures et so-
lutions TIC, favorise la transition 
écologique à faible émission de 
carbone avec son initiative ‘Huawei 
Digital Power’. L’entreprise innove 
constamment, que ce soit dans la 
production d’électricité propre, les 
infrastructures TIC vertes ou l’éner-
gie intelligente intégrée.

Parmi les solutions déployées 

par Huawei au Mali, on retrouve 
Power-M, une solution d’alimenta-
tion hybride combinant le réseau, 
l’énergie solaire, un groupe élec-
trogène et une batterie. Elle est 
principalement utilisée dans les ré-
gions non raccordées au réseau ou 
au réseau instable. Elle fournit une 
alimentation de secours fiable et 
stable pour les foyers ou encore les 
commerces. Cette innovation a été 
mise en avant par Almamy Sao, Res-
ponsable des Solutions chez Envol, 

distributeur agréé de Huawei spécia-
lisé dans la revente de produits éner-
gétiques domestiques.

1. Samba Diop, Senior Business 
Développement Manager chez 
Huawei, a ensuite introduit le 
Huawei Power-S, une solution 
solaire hybride tout-en-un et 
polyvalente. Conçue pour ré-
pondre aux besoins des secteurs 
commerciaux et industriels, 
elle fournit une alimentation 
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ACTUALITE

fiable et continue. Que ce soit 
pour des fermes, centres com-
merciaux, hôtels, restaurants, 
banques, bureaux, campus ou 
petites usines, cette innovation 
de Huawei offre une puissance 
allant de 30 à 100 kW.

Birama Diourté, Conseiller Tech-
nique du Ministère chargé de l’En-
ergie, a souligné combien cette 
rencontre était une occasion pré-
cieuse pour le partage de connais-
sances. Il encourage les spécialistes 
et experts du secteur énergétique à 
cette occasion pour consolider leurs 
compétences dans la mise en place 
de programmes d’électrification 
solides et pérennes. Pour Birama 
Diourté, les équipements dévoilés 
par Huawei symbolisent une avan-
cée technologique majeure en fa-
veur de la transition énergétique et 
la neutralité carbone afin de bâtir un 
avenir plus durable. En les intégrant 
judicieusement dans des initiatives 
d’envergure et des partenariats 
gagnant-gagnant, elles pourraient 
significativement améliorer les 
conditions de vie des populations 
maliennes : « Je voudrais inviter les 
acteurs ici présents, à mettre cette 
initiative au profit du développe-
ment de l’intelligence énergétique 
malienne » a-t-il conclu. 

Il a souligné que le département de 
l’Énergie et de l’Eau mettrait tout 
en œuvre pour assurer un accès uni-
versel à des services énergétiques 
modernes, durables et abordables. 
Pour clore, Birama Diourté, s’expri-
mant au nom du Ministre de l’Éner-
gie et de l’Eau, a adressé ses vifs 
remerciements à Huawei Mali et à 
son partenaire Envol Technology, 
leur souhaitant une collaboration 
fructueuse et un succès pérenne, 

toujours au service du progrès éner-
gétique du Mali.

Le Directeur de l’Agence des 
Énergies Renouvelables du Mali 
(AER-MALI), un centre de recherche 
dédié à la vulgarisation et la promo-
tion des énergies vertes, ainsi que le 
Directeur de l’Agence Malienne pour 
le Développement de l’Energie Do-
mestique et l’Electrification Rurale 
(AMADER), dont la mission est de 
maîtriser la consommation énergé-
tique domestique et l’électrification 
des zones rurales et périurbaines, 
ont honoré l’événement de leur pré-
sence et ont également tenu une 
allocution.

Lors de cet événement, les parti-
cipants ont pu échanger avec des 
experts, découvrir des solutions 
uniques de bout en bout et mesurer 
tout le potentiel du photovoltaïque 
et du stockage énergétique. L’objec-
tif ? Trouver des réponses énergé-
tiques fiables, rentables et éco-res-
ponsables.

     À propos de Huawei Digital 
Power 

Fondée en juin 2021, Huawei Di-
gital Power Technologies Co, Ltd. 
(Huawei Digital Power en abrégé) 
est un fournisseur mondial de pre-
mier plan de produits et de solutions 
d’énergie numérique. Nous nous en-
gageons à intégrer les technologies 
numériques et électroniques de 
puissance, à développer l’énergie 
propre et à permettre la numérisa-
tion de l’énergie afin de conduire 
la révolution énergétique pour un 
avenir meilleur et plus vert. Dans le 
secteur de la production d’énergie 
propre, nous contribuons à créer 
de nouveaux systèmes d’alimenta-

tion qui reposent principalement sur 
les énergies renouvelables. Dans le 
secteur de la numérisation de l’éner-
gie, nous construisons des jumeaux 
numériques du monde de l’énergie, 
rationalisant la production et l’utili-
sation de l’énergie. Dans le secteur 
des infrastructures énergétiques TIC 
vertes, nous aidons à construire des 
centres de données et des réseaux de 
communication écologiques, à faible 
émission de carbone et intelligents. 
Dans le secteur des transports verts, 
nous redéfinissons les expériences 
de conduite et de sécurité des 
consommateurs dans les véhicules 
électriques, accélérant ainsi l’élec-
trification des transports. Grâce à 
des solutions énergétiques intelli-
gentes intégrées, nous travaillons 
avec des partenaires pour construire 
des bâtiments et des campus à faible 
émission de carbone, favorisant ainsi 
le passage à des villes à faible émis-
sion de carbone. Avec environ 6 000 
employés, Huawei Digital Power 
dessert un tiers de la population 
mondiale dans plus de 170 pays et 
régions. Pour plus d’informations, 
veuillez consulter le site de Huawei 
Digital Power à l’adresse https://di-
gitalpower.huawei.com/en.

Source : Malijet

www.malikile.com
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4ème édition de Miss Sciences : 
Tous pour la promotion des disciplines 
scientifiques !

ACTUALITE

Les travaux de la cérémonie de 
lancement du concours Miss 
Sciences, 4ème édition 2023, 

ont été présidés le jeudi 26 octobre 
2023 par le ministre de l’Éducation 

Nationale, Dr Amadou Sy Savané, au 
mémorial Modibo Keita de Bamako. 
Il était accompagné des membres 
du cabinet élargi du département de 
l’éducation, des représentants des 

services centraux et déconcentrés 
des ministères en charge de l’édu-
cation nationale, des partenaires, 
des membres du Comité de Coordi-
nation Scientifique Miss Sciences, 

(Image archives)
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ACTUALITE

de la Secrétaire Générale de la Com-
mission Nationale Malienne pour 
l’UNESCO et l’ICESCO. L’objectif de 
Miss Sciences est d’encourager les 
filles à s’engager dans les domaines 
scientifiques dans un monde en 
constante évolution sociale.

Il convient de rappeler que pour 
cette 4ème édition, la commission 
d’organisation est très satisfaite, 
car les trois éditions précédentes 
(2018-2019 et 2021) ont suscité un 
grand intérêt parmi les lauréates, 
les filles, les parents d’élèves, les 
acteurs, les autorités et les parte-
naires. Cela a motivé la commission 
nationale d’organisation à lancer 
cette 4ème édition. L’objectif prin-
cipal est de renforcer davantage le 
plaidoyer pour une meilleure par-
ticipation des filles dans les filières 
scientifiques.

L’assistance a pu profiter de plu-
sieurs témoignages et présen-
tations sur la capitalisation du 
concours Miss Sciences 2021 et sur 
les femmes scientifiques du Mali, 
ainsi que sur les disciplines scienti-
fiques. Après les présentations, des 
questions de clarification ont été 
posées. Les experts ont profité de 
cette phase pour apporter des élé-
ments de réponse. Les participants 
ont grandement apprécié cette 

phase qui restera gravée dans les 
annales de l’école malienne.

Très attaché à la promotion des 
disciplines scientifiques et à l’ex-
cellence, le ministre de l’Éducation 
Nationale, Dr Amadou Sy Savané, 
a salué et remercié les membres de 
la commission d’organisation pour 
leur travail remarquable. Dans son 
discours, il a souligné que notre 
pays dispose d’énormes potentia-
lités scientifiques qui doivent être 
exploitées et mises au service du 
développement. «Je réitère ma 
disponibilité à accompagner les 
membres de la commission d’orga-
nisation dans ce défi qui permettra 
à notre pays d’avoir dans un futur 
proche des génies dans les domaines 
scientifiques. C’est l’occasion pour 
moi d’instruire toutes les structures 
éducatives à apporter leur contribu-
tion à la réussite de ce concours», 
a-t-il soutenu.

De plus, le ministre de l’Éducation 
Nationale, Dr Amadou Sy Savané, 
a souligné qu’il est important de 
prendre des initiatives pour stimu-
ler l’enthousiasme des filles et des 
femmes pour les matières scienti-
fiques et les encourager à embrasser 
les filières correspondantes. Tous 
ces efforts visent à promouvoir la 
culture scientifique au Mali et à dy-

namiser la recherche nationale pour 
répondre au mieux aux besoins les 
plus urgents du pays, a-t-il conclu, 
avant de lancer officiellement les 
travaux de la 4ème édition de Miss 
Sciences.

Ibrahim Sanogo

Whatsapp:70 44 22 23 - Mail:@gmail.com
Site:www.malikile.com

Abonnez-vous à votre journal numérique

pour recevoir les dernières informations

Malikilé
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POLITIQUE

Mali 
Le colonel major Ismail Wagué réunit les leaders 
pour la paix 

cord pour la Paix et la Réconcilia-
tion Nationale, une pierre angulaire 
dans la recherche d’une solution 
durable à la crise qui secoue le pays 
depuis des années.

Les leaders des mouvements, 
pour leur part, ont exprimé 
leur détermination à collaborer 
étroitement avec l’État, se joignant 

ainsi à sa vision politique et à sa 
mission de réunir toutes les parties 
prenantes et acteurs de la paix. Ils 
ont adressé des remerciements 
sincères au Ministre pour sa 
capacité à rassembler des groupes 
parfois divisés par des différends 
politiques internes. Cette réuniona 
été l’occasion pour ces mouvements 

Le Ministre WAGUE, dans un 
discours inaugural empreint 
de conviction, a souligné l’en-

gagement inébranlable du gou-
vernement envers le processus 
de paix et la quête de stabilité au 
Mali. Il a mis en lumière les efforts 
considérables entrepris par les au-
torités pour mettre en œuvre l’Ac-

En cette journée mémorable du 25 octobre 2023, le Mali a été le théâtre d’un événement historique, alors que le Colonel Major 
Ismail WAGUE, Ministre de la Réconciliation, de la Paix et de la Cohésion Nationale, a orchestré une rencontre exceptionnelle. 
Les protagonistes de cette rencontre étaient les leaders et les représentants des mouvements de la Plateforme et de l’Inclu-
sivité, ainsi que les vaillantes femmes du Comité de Suivi de l’Accord (CSA). L’objectif de cette réunion était clair : réunir des 
factions aux objectifs distincts, mais tous animés par une même volonté ardente, celle de contribuer à la promotion de la paix 
et à l’éradication du fléau du terrorisme.
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POLITIQUE

CNT : 
Démission de Boubacar Sidigh Sidi Ali 

Honorable Président,
Je vous écris la présente lettre 
pour exprimer ma profonde 
préoccupation concernant ma 
suspension récente de mes 
fonctions de membre du Conseil 
National de Transition (CNT). Je crois 
fermement que cette suspension 
est arbitraire et illégale, et elle 
m’a conduit à prendre la décision 
difficile de rendre ma démission de 
l’institution.

Ma suspension est intervenue sans 
préavis, ni justification valable, 
et sans que je n’aie été informé 
d’une enquête ou d’une procédure 
disciplinaire en cours. Cette 
suspension contrevient clairement 
à notre règlement intérieur et 
aux lois du travail en vigueur. Mon 
autorisation d’absence (ci-jointe) 
est valable jusqu’au 20 octobre 
2023, le 21 et 22 octobre étant 
fériés je devais reprendre service 
le lundi 23 octobre 2023, jour de ma 
suspension.

En tant que membre de votre 
institution, j’ai toujours cherché 
à maintenir un haut niveau 
de professionnalisme et de 
dévouement envers mon poste et 
mes responsabilités.

Cette suspension a un impact 
négatif sur ma réputation et sur 
la communauté que je représente. 
Je vous informe que la décision 
de ma suspension ne m’a jamais 
été notifiée et je n’ai eu écho qu’à 
travers les réseaux sociaux.

Je tiens à souligner que ma 
lettre de démission ne doit pas 
être interprétée comme une 
reconnaissance de faute ou de 
culpabilité de ma part. Au contraire, 
elle découle de ma conviction que 
mes droits en tant que membre du 
CNT ont été bafoués de manière 
flagrante.

La suspension d’un membre du 
CNT est une sanction interne à 
l’institution selon la législation de 
travail en vigueur dans le monde 

Avant de clore la séance, le Ministre 
a chaleureusement remercié 
toutes les parties présentes pour 
leur engagement en faveur de 
l’État et de la population malienne 
dans son ensemble. Il a souligné 
l’importance d’étendre le message 
de paix et de réconciliation à tous 
les coins du pays, au niveau national 
et local. Cette démarche vise à 
rassurer la population quant à la 
détermination de l’État à rétablir 
la paix au Mali, dans l’intérêt du 
bien-être de tous les citoyens, sans 
exception.

Cette réunion historique témoigne 
de la volonté inébranlable du Mali 
de relever les défis qui se dressent 

devant lui et de travailler de 
concert pour un avenir de paix et 
de prospérité. Elle ouvre la voie à 
une coopération continue entre le 
gouvernement et les mouvements 
pour faire face aux enjeux complexes 
de la région, et à la construction 
d’un Mali uni et pacifique. Alors que 
le pays avance vers un avenir plus 
lumineux, l’espoir de la paix et de 
la réconciliation se renforce, porté 
par la détermination de tous les 
acteurs à bâtir un Mali plus fort et 
plus uni.

Fatoumata Bintou Y
Source : Bamada.net

La cérémonie d’ouverture de 
l’Atelier de formation des or-
ganisations de la société civile 

membres des comités consultatifs 
de sécurité (CCS - niveau régional 
et communal) du district de Bama-
ko sur la Gouvernance inclusive du 
secteur de la sécurité s’est tenue 
le 25 octobre 2023 à l’Hôtel Azalai 
(anciennement Salam). Cette activ-
ité constitue un cadre de partage 
et d’échanges sur les enjeux et les 
opportunités liés à la gouvernance 
inclusive du secteur de la sécurité.

SDans une lettre, Boubacar Sidigh 
Taleb Sidi Ali membre du CNT juge 
sa suspension de 30 jours par le 
colonel Malick Diaw arbitraire et 
illégale et sa rend sa démission. 
Il affirme avoir une autorisation 
d’absence de 19 jours accordée 
par le 1 vice-président Assarid Ag 
Imbarcaouane

Ci-dessous la Lettre de démission de 
Monsieur Boubacar Sidigh Taleb Sidi 
ALI Membre du CNT

de transcender leurs différences et 
de réaffirmer leur objectif commun 
: la paix au Mali.

Les femmes du Comité de Suivi 
de l’Accord (CSA) ont partagé leur 
satisfaction concernant la réunion 
et son issue positive. Elles ont 
profité de cette plateforme pour 
faire entendre leurs préoccupations 
au Ministre, cherchant ainsi des 
solutions aux nombreux défis qui 
se posent. Ces défis sont d’autant 
plus complexes dans un contexte 
marqué par la méfiance et la 
réticence de certains acteurs, mais 
cette réunion a constitué un pas 
significatif vers la résolution de ces 
problèmes.
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manière équitable en conformité 
avec la législation en vigueur, je 
n’ai constaté que d’avantage de 
médiatisation de la décision et la 
tentative d’humiliation de mon 
honorable personne.

Je vous prie d’accepter, Honorable 
Président, ma démission du Conseil 
National de Transition (CNT).

Cordialement,
Boubacar Sidigh Sidi Ali

entier et ne doit être publiée sous 
aucun prétexte.

A défaut de voir la décision de ma 
suspension réexaminée et que des 
mesures appropriées soient prises 
pour résoudre cette situation de 
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Palestine année 2023

CULTURE&SOCIETE

Une région plongée dans une guerre 
dégoûtante

Sans soleil à chaque aube, sans joie, 
sans fleurs

Arrosé de larmes amères et de sang abon-
dant

Sans chansons d’amour, sans enfants in-
souciants.

Partout, les cadavres horriblement dis-
persés 

Sans jambes, sans mains, sans corps, sans 
tête 

Les maisons blessées se sont effondrées

Et les pigeons nulle part dans la coupole 
céleste.

Caravanes de réfugiés sans destination 
claire

Et dans l’air mélancolique avec les bombes 
volant 

Ils quittent leur patrie bien-aimée dans la 
peur

Et sur le mât le drapeau, déchiré et san-
glant.

Des rêves enfouis dans une boue diffusible

Et les coeurs brisés en mille morceaux 

Des visages lacérés par une douleur indes-
criptible 

Et autour, c’est la Mort avec ses foutus 
chevaux.

Victimes dans ce monde injuste et mal-
honnête

Ce sont toujours des gens bons et inno-
cents 

Qui dégagent par leur âme une belle odeur

Soit ils sont Palestiniens, soit Israéliens.

Ô Palestine, notre âme est pleine d’ amer-
tume

Pour cette terrible tragédie et grande sau-
vagerie 

Notre planète sombre dans l’obscurité 
épaisse

Et à nos yeux, la colère et la tristesse.

Isidoros Karderinis 
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Sénégal : 
Ousmane Sonko hospitalisé après 9 jours de 
grève de la faim

INTERNATIONAL

En détention depuis fin juillet, 
l’opposant Ousmane Sonko 
a repris sa grève de la faim le 

17 octobre 2023. Selon son avocat, 
il est tombé dans le coma avant de 
reprendre connaissance.

L’opposant sénégalais Ousmane 
Sonko, qui dénonce sa détention 
depuis fin juillet 2023 et qui a repris 
sa grève de la faim il y a huit jours, 
est dans un état très faible dans un 
service de réanimation d’un hô-
pital de Dakar, a affirmé mercredi 
25 octobre son avocat, Ciré Clé-
dor Ly, à l’AFP. «Il est tombé dans 
le coma le 23 octobre. Il a repris 

connaissance le même jour, mais 
il est dans un état très faible. Les 
soins continuent», a déclaré l’avo-
cat, qui dit avoir pu discuter avec 
son client mardi : «La situation est 
alarmante. Les médecins lui admi-
nistrent des soins qu’il n’est pas en 
mesure de refuser. Je lance un ap-
pel solennel au chef de l’État parce 
qu’il a les moyens de mettre fin à 
cette situation.»

Candidat à l’élection présidentielle 
de février 2024, M. Sonko, âgé de 
49 ans et arrivé troisième lors de 
la présidentielle de 2019, accuse le 
président Macky Sall, qui s’en dé-

fend, de vouloir l’écarter du scru-
tin par le biais de procédures judi-
ciaires. M. Sall, élu en 2012 pour un 
mandat de sept ans et réélu en 2019 
pour cinq ans, a annoncé début juil-
let qu’il ne se représenterait pas.

Après avoir été condamné pour 
diffamation à l’encontre d’un mi-
nistre, M. Sonko a été reconnu 
coupable de «corruption de la jeu-
nesse» le 1er juin et condamné à 
deux ans de prison ferme. Étant 
absent lors du procès, il a été 
condamné par contumace et radié 
des listes électorales. La semaine 
dernière, un juge de Ziguinchor 
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Contribution
Pour la Palestine et le monde

INTERNATIONAL

La région de Palestine est en-
trée depuis le 7 octobre dans 
une guerre terrible. Et bien 

sûr, là-bas les fleurs sont fanées, et 
le soleil a disparu parce que l’obs-
curité est venue, et les jeunes ne 
peuvent pas chanter, et les enfants 
ne peuvent pas jouer négligem-
ment dans les rues, et les colombes 
blanches de la paix ne volent pas 
dans le ciel sombre.

Et qui est responsable de cette tra-
gédie? Est-ce la faute du peuple 
israélien? Est-ce la faute du peuple 
palestinien? Clairement non. Les 
deux peuples sont innocents et 
bons. Les Israéliens ont le droit 
d’avoir leur propre État, tout 
comme les Palestiniens ont le droit 
d’avoir leur propre lopin de terre 
doté du statut d’État. Mais les 
hommes politiques, et en premier 
lieu ceux du camp des puissants, 
n’ont pas, au cours des années pré-
cédentes, pris les mesures néces-
saires pour résoudre ce problème 
brûlant au Moyen-Orient, ce qui a 
donné lieu à la situation tragique 
actuelle.

Et bien sûr, les peuples du monde 
entier sont innocents et bons. Dans 
tous les pays, la majorité des gens 
ne veulent pas de guerre, ils ne 
veulent pas de meurtres, de morts 
et de crimes. Ils veulent vivre dans 
un environnement paisible, beau 
et heureux. Ils veulent la paix. Ils 

veulent sourire et rêver tous les 
jours. Tous les gens dans ce monde 
se fixent des objectifs et tentent 
de les atteindre, donnant ainsi un 
sens à leur vie. Ils ne veulent pas 
que ces objectifs soient violem-
ment, soudainement et brusque-
ment interrompus, comme cela 
arrive lorsqu’un pays plonge dans 
les affres de la guerre. Ils ne veulent 

en aucun cas se vautrer dans cette 
horreur pendant des mois, voire 
des années. Les pères et les mères 
veulent voir leurs enfants progres-
ser et les rendre fiers. Ils ne veulent 
pas être envoyés à la guerre et tués 
de la manière la plus horrible.

Mais qui sur cette planète fait 
la guerre? Bien entendu, les im-

(sud) a annulé cette radiation, mais 
la candidature de l’opposant est 
encore loin d’être garantie. La Di-
rection générale des élections, qui 
dépend du ministère de l’Intérieur, 
refuse de lui délivrer les formu-
laires nécessaires pour recueillir les 
parrainages indispensables à une 
candidature, arguant que la déci-
sion du juge «n’est pas définitive».

M. Sonko a été incarcéré fin juillet 
sous d’autres chefs d’accusation, 
notamment pour appel à l’insurrec-
tion, association de malfaiteurs en 
lien avec une entreprise terroriste 
et atteinte à la sûreté de l’État. Il 
avait entamé une grève de la faim 
qu’il avait, selon ses proches, inter-
rompue le 2 septembre en réponse 
aux appels émanant notamment 

de chefs religieux très influents 
au Sénégal, après avoir été admis 
en service de réanimation dans un 
hôpital. Les autorités sénégalaises 
avaient mis en doute cette grève 
de la faim.

Binadjan Doumbia
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INTERNATIONAL

menses puissances économiques 
qui dominent notre planète et qui, 
par le biais des guerres, défendent 
leurs intérêts, leurs objectifs et 
leurs projets. Ils se nourrissent lit-
téralement des guerres et ne se 
soucient pas du nombre de milliers, 
voire de millions de morts. Bien en-
tendu, certains hommes politiques 
qui formulent, promeuvent et 
tentent de mettre en œuvre des as-
pirations nationalistes et conqué-
rantes extrêmes jouent également 
un rôle dans les guerres.

Et nous constatons aujourd’hui que 
l’humanité est plongée dans la folie 
de la guerre. L’humanité traverse 
aujourd’hui la pase la plus critique 
de son histoire, car elle se trouve 
littéralement à un pas de la Troi-
sième Guerre mondiale, dont beau-
coup d’entre nous ne vivront pas 
pour voir les conséquences dévas-
tatrices de la civilisation humaine. 
Et comme le disait Albert Einstein: 
«S’il y a une troisième guerre mon-
diale, la quatrième se fera à coups 
de matraque».

De toute façon, ce sont les gens 

qui sont les victimes. Ils payent la 
guerre de leur sang. Dans le passé, 
il y a eu des peuples qui ont été at-
tirés par leurs politiciens par une 
propagande incessante, un lavage 
de cerveau et une campagne de 
peur sur cette voie pernicieuse et 
tragique. L’exemple typique est 
celui du peuple allemand qui a été 
victime du nazisme et de la propa-
gande goebelienne et qui est ainsi 
devenu un levier pour l’extermina-
tion d’autres peuples.

Et bien sûr, l’âme et le cœur de 
toute personne bonne et compa-
tissante sont brisés par les événe-
ments tragiques qui se déroulent 
aujourd’hui au Moyen-Orient, mais 
aussi en Ukraine et ailleurs. Toute 
bonne personne ne peut s’empê-
cher de pleurer devant le spectacle 
hideux de personnes aux têtes, 
aux bras et aux jambes coupés. 
Il ne peut s’empêcher de pleurer 
devant l’image d’enfants défigu-
rés et trempés de sang. Il ne peut 
s’empêcher de pleurer devant les 
caravanes de réfugiés quittant 
leur terre bien-aimée avec des 
bombes suspendues au-dessus de 

leurs têtes. Il ne peut que verser 
des larmes pour chaque personne 
perdue, qu’elle soit armée ou civile, 
qu’elle soit palestinienne, qu’elle 
soit israélienne, qu’elle soit russe, 
qu’elle soit ukrainienne ou de toute 
autre nationalité. Après tout, tous 
les humains, biologiquement, nous 
sommes pareils, nous sommes 
sortis du même ventre et avons le 
même destin.

Tous les gens, et surtout ceux qui 
occupent des postes clés du pou-
voir politique, et je veux croire qu’il 
y a aussi des hommes politiques 
sensés et des hommes politiques 
qui ont une certaine stature po-
litique, nous devons lutter pour 
arrêter les guerres meurtrières im-
pitoyables, pour éviter la catastro-
phique Troisième Guerre mondiale 
et donner naissance à un nouveau 
monde démocratique fondé sur la 
coopération, le respect mutuel et 
la coexistence pacifique de tous les 
États et peuples de la planète.

Isidoros Karderinis 
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Celle-là, on ne l’avait pas vu ve-
nir. L’international sénégalais 
Sadio Mané va devenir l’action-

naire majoritaire du club français 
Bourges Foot 18, qui évolue en Na-
tional 2 (4e division), a annoncé le 
club mercredi.

«Sadio Mané s’engage à Bourges 
à travers le Bourges Foot 18 pour 
porter un projet de professionna-
lisation du football local», a décla-
ré le club dans un communiqué de 
presse à propos de la prochaine ar-
rivée du meilleur joueur de l’histoire 
du Sénégal en tant qu’actionnaire 
majoritaire. «On va travailler en-
semble pour développer et structu-
rer le club, le professionnaliser», a 
confirmé le joueur, connecté en vi-
sioconférence lors d’une conférence 

de presse organisée à l’hôtel de ville 
de Bourges.

IL N’EST PAS LÀ POUR 
VENDRE DU RÊVE

L’international sénégalais aux 99 
sélections, qui a brillé à Liverpool 
de 2016 à 2022 avant d’évoluer au 
Bayern Munich puis depuis cet été 
chez les Saoudiens d’Al-Nassr, est 
en contact depuis trois ans avec le 
président du club Cheikh Sylla, a 
expliqué le maire de Bourges Yann 
Galut. «Quand en octobre 2020, le 
président Cheikh Sylla m’a appelé 
pour me dire que Sadio Mané vou-
lait me parler au téléphone, j’ai cru 
au départ que c’était une blague», a 
reconnu le maire. Le club de Bourges 
Foot 18, qui est actuellement une 

Football : 
Sadio Mané va racheter un club français

SPORT

association, deviendra une société dont 
Sadio Mané sera l’actionnaire majori-
taire, à partir de janvier 2024.

«Il n’est pas là pour vendre du rêve 
mais pour créer des liens forts entre 
le Sénégal et la France», a déclaré en 
visioconférence le manager de Sadio 
Mané, Bakary Cissé. Le montant du ca-
pital de la société n’a pas été précisé, ni 
la place qu’occupera Sadio Mané dans 
la future structure. Le club, qui vise 
la Ligue 2 d’ici quelques années, de-
vrait être renforcé prochainement par 
l’arrivée de l’international sénégalais 
Moussa Konaté, passé notamment par 
Amiens ou Dijon, a annoncé le président 
du club Cheikh Sylla.

Source : Euro sport
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SPORTHOROSCOPE

Bélier (21 mars - 19 avril) 

C’est une journée de rêve au travail pour vous ! Tout se déroule comme vous 
le souhaitez. Vous prendrez du plaisir et serez content de réaliser vos acti-
vités. Si vous êtes indépendant, vous pourriez avoir la chance de décrocher 
un contrat très important. Restez bien à l’affût. Vous cherchez un nouveau 
poste ? Vous aurez de grandes opportunités pour entrer en contact avec une 
personne qui recherche précisément votre profil.

Gémeaux (20 mai - 21 juin )  

Vous ne vous sentez pas à l’aise au travail en ce moment, et cela va encore 
plus se compliquer aujourd’hui. Pour simplifier, rien ne va ! Vous devrez 
donc laisser passer et attendre un jour meilleur pour vous faire remarquer. 
Pour vous préparer un meilleur avenir, vous pourriez, dès ce jour, préparer 
un plan B au bureau. Des opportunités se présenteront. C’est aussi le cas si 
vous voulez obtenir un poste. La vigilance est de mise !

Lion (22 juillet - 23 août ) 

Vous en avez assez que tout aille vite. Un nouvel outil arrive dans votre 
entreprise, vite, il faut vous former. Votre chiffre d’affaires fait grise mine, 
vite, vous devez trouver des clients. Secrètement, vous avez envie de slow 
life. Une bergerie dans les montagnes, ça doit être bien. Sans pression. En 
fait, c’est vous qui avez besoin d’un changement radical. Attention, prenez 
bien votre temps. Sinon, vous regretterez vraiment d’être allé trop vite…

Balance (23 septmbre - 22 octobre )  

Quel que soit le poste que vous occupez, vous trouvez spontanément votre 
place de leadership. Votre autorité naturelle et bienveillante est un atout 
pour vous et vos collaborateurs. Vous savez fédérer les énergies et les ap-
titudes autour d’un projet profitable à chacun. Cette capacité à mener sans 
avoir recours au despotisme est un très bon allié pour gravir les échelons. 
Attention toutefois à ne pas vous disperser.

Sagittaire (23 novembre - 21 décembre)  

C’est une journée difficile qui s’annonce. Quel que soit votre travail, vous 
allez découvrir des problèmes qui couvent depuis longtemps déjà, mais que 
vous n’aviez pas vus. Restez calme, vous réussirez à les régler avec un peu 
de réflexion. Tout s’arrangera vite. Si vous recherchez un emploi, ce n’est 
malheureusement pas la journée idéale. Aucun poste ne vous convient ! 
Vous aurez de meilleures opportunités plus tard.

Verseau (20 janvier - 19 février) 

Attention à l’image que vous renverrez aujourd’hui. Vous faites preuve 
d’ambition, et cela peut être mal perçu… Le jeune loup aux dents longues 
que vous êtes pourrait être confondu avec un redoutable carnassier prêt à 
tout pour arriver à ses fins. Négociez habilement, faites-vous des alliés, ne 
confondez pas vitesse et précipitation dans vos plans, au risque que vos 
amis d’hier et d’aujourd’hui deviennent vos ennemis de demain.

Taureau (20 avril- 19 mai)

Votre quotidien au travail risque d’être bousculé par quelques imprévus, il 
peut s’agir de malentendus ou encore de retards. Ne vous laissez pas dés-
tabiliser et gardez en tête vos objectifs : la situation va rentrer dans l’ordre 
et vous parviendrez à les atteindre en temps et en heure. Vous savez garder 
votre sang-froid même en période de stress, et c’est une qualité qui va vous 
être utile ces prochains jours.

Cancer (21 juin - 21 juillet )

Vous avez trouvé votre second souffle professionnel. Les difficultés des 
jours derniers ne seront plus qu’un mauvais souvenir aujourd’hui, vous 
faites de nouveau preuve d’épanouissement. Vous devenez un véritable 
atout pour vos collègues qui n’hésiteront pas à s’appuyer sur vous pour 
obtenir conseils et expertise. Vous deviendrez un collaborateur incontour-
nable, cette reconnaissance, vous l’attendiez, et elle vous fait chaud au 
cœur.

Vierge (23 août 23 septmbre)  

Vos idées payent aujourd’hui. Parfois perçues comme farfelues, elles 
prennent un tour différent en orientant votre travail vers des perspectives 
nouvelles. L’opération se révèle gagnante, et vous marquez des points au-
près de vos collaborateurs. Ces idées doivent toutefois être concrétisées, 
ce qui prendra du temps. Un coup de frein qui vous ralentit dans votre 
lancée, et qui devient source de frustration. Restez zen.

Scorpion (23 octobre - 22 novembre )  

Même si vous avez connu une récente baisse d’activité, ne vous découragez 
pas. Vous allez retrouver la passion qui vous animait au début de votre 
carrière. Entourez-vous de personnes bienveillantes et - même si le chan-
gement vous effraie - prenez le risque de vous réinventer pour mieux briller. 
Si vous établissez un plan d’action sérieux et détaillé, vos efforts vont finir 
par payer, les astres sont de votre côté !

Capricorne (21 décembre -20 janvier )  

Au bureau, vos collègues et partenaires vous saluent pour votre perfor-
mance. Vos collègues comme votre hiérarchie semblent vous faire les yeux 
doux. Attention tout de même à ceux qui aimeraient profiter de votre sens 
de l’engagement pour vous déléguer du travail qui ne vous concerne pas. 
C’est peut-être le moment également d’entamer des négociations en vue 
d’une prochaine augmentation. Cela fait longtemps que vous en rêvez.

Poisson (19 février - 21 mars) 

Vous croulez sous les dossiers. D’ordinaire, cela n’est pas pour vous dé-
plaire, mais cette fois, vous en avez assez. Vous avez le sentiment que 
vos collègues se déchargent sur vous. Ce n’est pas tout à fait faux. Affir-
mez-vous, et osez dire non. Vous vous sentirez mieux. Si vous êtes free-
lance, ce sont vos partenaires qui jouent au jeu de la patate chaude. Là 
aussi, il faut poser les limites à respecter pour que ces partenariats fonc-
tionnent pleinement.
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